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Interpelée par l’actualité, la rédaction  
de ce journal a laissé remonter ces ques-
tions. Le terrorisme. Les attentats.  
Le flux des réfugiés. Leur intégration.  
 
Ce n’est plus seulement une question  
politique. S’entremêlent les revendica-
tions religieuses des extrémistes musul-
mans avec le désespoir des familles 
migrantes dont le pays est à feu et à sang. 
Cela a revêtu, malgré nous, une dimen-
sion religieuse.  

De-ci de-là fusent des remarques : 
sommes-nous menacés par l’islamisation 
de notre Occident ? De nos villes ? Vivons-
nous une guerre des religions et des 
cultures ? Il serait par trop naïf de balayer 
et de condamner de telles questions. Elles 
hantent de temps en temps nos esprits.

Environ 4500 migrants vivent dans le camp de la « Jungle » à Calais, dans des conditions très précaires. 

Alors la religion, nous le savons, n’est pas 
la foi. Mais il est bon de rappeler pour-
quoi. La religion est la manière dont nous 
sommes reliés à Dieu ou au spirituel.  
La manière, c’est-à-dire, par quelle tra-
dition, par quel moyen, par quel vecteur. 
Chrétienne, juive, musulmane, et pour-
quoi pas bouddhiste, ou encore méditative 
voire musicale ou sportive. 

Quel véhicule terrestre chacun choi-
sit pour se relier aux notions d’infinité, 
d’éternité et de transcendance. Telle est 
une définition de la religion.

Et la foi, croire est autre chose. Croire est 
plus personnel, plus existentiel.  
Croire ne se rattache pas uniquement  
à un ensemble de traditions ou de rites.  
Croire, c’est vivre une confiance en un 

Dieu, peu importe que ce dernier soit  
le Dieu de Jésus Christ, le Dieu de Moïse  
ou le Dieu de Mohamed. Avant tout  
croire est une attitude – une façon d’être 
au monde, un regard sur l’univers – cen-
trée sur la foi en quelque chose qui nous 
a créés, quelque chose qui à la fois nous 
précède et nous dépasse.  

Une force de vie, une conviction de sens 
qui nous pousse à chercher non seule-
ment une sérénité intérieure mais encore 
une paix ici-bas.

Pour nous, à Pâques, religion et foi  
se heurtent de plein fouet. Vendredi saint, 
la religion crucifie le Christ.  
Dimanche de Pâques, la foi des premiers 
disciples de Jésus découvre l’amour  
de Dieu pour le monde. Gardons la foi  
et gardons toujours espoir.
 
Nadine Manson, pasteure

Qu’est-ce qu’être croyant-e ? Avoir la foi ?
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La Bible est un trésor immense. Cette nouvelle rubrique s’arrête chaque mois sur un 
verset biblique en particulier et en explore les différentes facettes. Pour ce premier 
essai, Sarah Nicolet, pasteure stagiaire de la Paroisse se prête à l’exercice.

1. De quoi parle-t-on ?

Jésus adresse cette phrase devenue 
célèbre à ses premiers disciples, Simon, 
surnommé par la suite Pierre, et son frère 
André. Simon et André sont des pêcheurs.  
 
Jésus les rencontre alors qu’il passe le 
long de la mer de Galilée. Il les appelle 
à le suivre. Aussitôt, les deux hommes 
abandonnent tout et se mettent en route 
avec Jésus. Leur groupe est très vite com-
plété par Jacques et Jean, deux autres 
pêcheurs. Ce sont les quatre premiers  
disciples du Christ. 
 

2. Qu’en disent les autres Evangiles ?

Comme pour en souligner l’importance, 
l’épisode de l’appel des premiers disciples 
se retrouve sous une forme similaire dans 
trois des quatre Evangiles. 
 
Historiquement, on pense que le récit tel 
qu’il est rapporté dans l’Evangile de Marc 
(1, 16-20) est le plus ancien.  

Aujourd’hui : Marc 1, 17 : 

« Venez à ma suite, et je ferai de vous  
des pêcheurs d’hommes. »

Que dit la Bible ?

Le texte de Matthieu (4, 18-22) reprend le 
déroulement des faits quasi à l’identique 
de Marc. 
 
Quant à Luc (5, 1-11), il ajoute une péripé-
tie à l’histoire en faisant précéder l’appel 
des disciples d’un miracle, celui de la 
pêche abondante.  
 
Cette capture proprement extraordinaire 
jette Simon et ses compagnons dans un 
effroi sacré face à la puissance divine. 
Seul l’évangéliste Jean ne fait aucune  
référence – directe ou métaphorique –  
à la pêche lorsqu’il évoque la vocation  
des premiers disciples (Jean 1, 35-51). On 
retrouve cependant chez lui l’épisode de  
la pêche miraculeuse qui intervient après 
la résurrection du Christ (Jean 21, 1-14). 

 
3. Qu’est-ce que cela signifie pour nous 

« Pêcheurs d’hommes » : L’expression est 
énigmatique et suscite la curiosité. Simon 
et André étaient pêcheurs de poissons. 
Ils doivent maintenant devenir pêcheurs 
d’êtres humains.  
 

Cette comparaison entre leur ancien  
métier et leur nouvelle mission nous 
éclaire sur la manière dont Jésus nous  
appelle à le suivre.  
 
Suivre Jésus, ce n’est pas abandonner tout 
ce que nous sommes, tirer un trait sur 
notre vie passée, changer du tout au tout, 
mais c’est adopter un nouveau regard,  
tourner sa vie vers Dieu.  
 
Comme l’écrit le pasteur Marc Pernot, 
« C’est être soi-même, mais avec des 
objectifs nouveaux, des priorités diffé-
rentes. » En d’autres mots, en faisant de 
nous des pêcheurs d’êtres humains,  
Jésus nous transforme ; il convertit nos 
cœurs et nous fait entrer dans une vie 
nouvelle. Nous sommes alors appelé-e-s 
à notre tour à « jeter nos filets », c’est-
à-dire à témoigner autour de nous de la 
bonne nouvelle de l’Evangile. 

4. Une question à méditer 

Comment est-ce que je peux être  
« pêcheur d’êtres humains » aujourd’hui ?  
 
Comment est-ce que je peux témoigner  
de la bonne nouvelle de l’Evangile dans 
ma vie ?
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Vendredi 4 mars, 9h, église  
St-Nicolas, rue Aebi 86, célébra-
tion œcuménique suivie d’une  
collation.  
Cette année, la liturgie nous vient 
de Cuba et a pour thème  
« Qui accueille un enfant,  
m’accueille ».  
Dans près de 170 pays ce jour-là, 
des femmes, hommes et enfants 
seront en prière pour Cuba  
qui vient de connaître bien des 
bouleversements.

Journée mondiale  
de prière

Le calendrier de Carême édité par  
Pain pour le Prochain et Action de  
Carême que vous trouverez dans tous 
nos lieux de culte invite à se poser  
ces questions : « Nous qui sommes en 
vie, comment aimons-nous cette Vie ?  
Comment suis-je responsable de la Vie, 
la mienne, celle des autres ? Quelles 
sont mes envies pour la Création ? »

Les thèmes des cultes durant cette pé-
riode nous emmèneront vers la lumière 
de Pâques. Différents groupes parois-
siaux exploreront la question « Moi, 
qui suis en vie, quelle est mon en-vie 
pour cette vie ? » et exprimeront leurs 
réflexions sous forme de fresques qui 
représenteront leur manière de vivre 
Pâques. Ces fresques seront rassemblées 
et présentées lors du culte de Pâques.

Toute la paroisse est donc invitée  
à réfléchir, à méditer sur le cœur  
du message de Pâques : « Pourquoi  
cherchez-vous parmi les morts,  
celui qui est vivant ? »
Communauté de chercheurs, notre  
paroisse ici à Bienne est ainsi en lien 
avec des humains, chrétiens ou pas,  
du monde entier. Pour les différents 
moments forts, merci de vous reporter 
au tableau des cultes !

Venez goûter nos délicieuses soupes  
de Carême les 2 mars et 8 mars,  
dès midi au Centre St-Nicolas, rue Aebi 
86 ainsi que le 9 mars, dès 12h à la 
Maison Calvin, route de Mâche 154.  

La collecte est  
destinée à Pain  
pour le Prochain  
et Action  
de Carême.

Le thé du Vendredi Saint pour réchauf-
fer les coeurs sera offert aux passants 
sur la place de la Gare le 25 mars  
entre 11h et 13h30. 
Le thé est conjointement fourni par  
la Paroisse catholique romaine,  
l’Eglise des Ecluses et la Paroisse fran-
çaise de Bienne.

Comme chaque année, la vente de 200 
roses (Fr. 5.-/pièce) aura lieu le samedi 
5 mars de 9h à 13h sur la place Cen-
trale de Bienne. L’action s’inscrit dans 
le cadre de la campagne œcuménique 
de Carême. 

Fil rouge de Carême -  
Pâques 2016

« Si nous sommes  
en vie, nous avons des  
en-vies ! »

Mmm…  
les soupes de Carême !

Et le thé  
du Vendredi Saint !

Vente des Roses

Tel est le slogan de notre paroisse 
pour ce printemps et notre marche 
vers Pâques ! 
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Exposition Présences

Le carré : stabilité suspendue ?

Le Mal, une question sans réponse ?

Une installation de l’artiste biennoise Verena Lafargue Rimann  
à découvrir dans l’église du Pasquart du 5 mars au 9 avril.

Les églises sont des lieux pleins d’his-
toire, des lieux que l’on respecte tout 
naturellement lorsqu’on pense à tout ce 
qui a pu s’y vivre. Assez naturellement, 
le visiteur va avoir tendance à diriger 
son regard vers le chœur des églises, 
là où il situe la présence de Dieu. Mais 
au fond : est-ce que Dieu est bien là ? 
Ou ailleurs ?  

L’Association Présences vous invite, 
ces prochains temps, à vous reposer la 
question de la présence de Dieu dans 
les églises, et notamment dans celle du 
Pasquart, à l’occasion d’une installation 
de l’artiste biennoise Verena Lafargue 
Rimann : « Le carré : stabilité suspen- 

Retour sur activités

L’apéro des bénévoles du 4 février 2016 s’est transformé en une 
fondue géante au grand bonheur de tous. MERCI à vous !

Instant de recueillement lors du culte du 
Dimanche de l’Eglise du 7 février 2016.

due ?» voici le titre de cette inter-
vention artistique, qui va bousculer 
l’espace architectural du lieu avec des 
voiles qui bougent au rythme d’un 
temps imaginé en suspension, au ra-
lenti, en explosion, en hésitation et qui 
chuchotent et parlent d’une existence 
hors du temps … peut-être … qui sait !? 

De son vernissage le 5 mars à son finis-
sage (avec une performance) le 9 avril, 
venez passer un moment les mercre-
dis, samedis et dimanches dans l’église 
du Pasquart : laissez-vous émouvoir 
par le spectacle de ces voiles mobiles 
et venez ressentir peut-être la présence 
de Dieu, qui passe comme un souffle, 

comme une musique, comme  
un rythme, comme le flottement des 
mouvements subtiles ou énergiques de 
cette installation spatiale…

Samedi 19 mars à 17h,  
Olivier Bauer, professeur de théologie 
à l’UNILausanne viendra prolonger la  
réflexion avec une conférence intitulée : 
« Dieu dans l’église :  
à voir et à manger ! »

La question du mal est centrale en théo-
logie et dans nos vies.
Elle nous met à la fois face à un senti-
ment de responsabilité – nous voulons 
tout faire pour éviter le mal – et à un 
sentiment d’impuissance – nous sommes 
incapables d’éviter le mal. La situation 
semble donc sans issue. Autrement dit, 
le mal est-il une question sans réponse ?

Cette thématique sera abordée lors de 
quatre rencontres organisées de mars à 
juin 2016, au travers de lectures et dis-
cussions. Les pasteures Nadine Manson 
et Sarah Nicolet y apporteront des éclai-
rages théologiques. Ces rencontres sont 
ouvertes à toute personne intéressée 
par le sujet et chacune et chacun pourra 
s’exprimer.

1er mars : D’où vient le mal ?   
26 avril : Comment comprendre le mal ?  
17 mai : Que peut Dieu contre le mal ?   
14 juin : Pouvons-nous combattre le mal ?
Les rencontres ont lieu de 19h à 20h à la 
Maison Wyttenbach, rue du Rosius 1.
Renseignements :  
nadine.manson@ref-bielbienne.ch  
076 611 75 11  
sarah.nicolet@ref-bielbienne.ch  
078 756 63 55
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Les lieux de cultes : Maison Wyttenbach. Rue du Rosius 1 / Pasquart, Faubourg du Lac 99a /  
Saint-Etienne, Chemin Ischer (près de l’école de Mâche) / Saint-Paul, Crêt-des-Fleurs 24 (Madretsch) / 
Centre hospitalier Bienne, Chante-Merle 84, Beaumont.
L’agenda complet de la Paroisse réformée se trouve dans le magazine « La Vie Protestante ».

Vendredi 25 mars à 10h,  
culte du Vendredi Saint
Quatuor à cordes
« Les sept dernières paroles 
du Christ » de Haydn.
Lecture dans la Bible  
des paroles du Christ.
Orgue : Sara Gerber

Dimanche 10 avril à 17h, 
Récital d’orgue  
Martin Kasparek

Dimanche 17 avril à 17h, 
Ottetto di Firenze Octuor
Daniele Giorgi  
et Franz Schubert 
Concert en collaboration  
avec la Société Philharmo-
nique de Bienne

Concerts  
au Pasquart

Après-midis rencontre

Les cultes en mars et avril 2016

6 mars Pasquart 10 h 

 Culte avec sainte cène.  
Thème : « Nous partageons la planète avec 
une multitude d’êtres vivants. »

6 mars Centre hospitalier 10h  Culte bilingue avec sainte cène

13 mars St-Etienne 10 h 

 Culte avec sainte cène.  
Thème : « Agir pour s’élever contre le 
mépris des droits. »

20 mars St-Paul 10h
   Culte avec sainte cène.  

Thème : « Si eux se taisent, les pierres  
crieront. »

20 mars Centre hospitalier 10h  Culte bilingue avec sainte cène

22 mars St-Paul 19h  Vêpres bilingues

25 mars Pasquart 10 h 

 Culte du Vendredi Saint avec sainte cène.  
Thème : « Etre audacieux, même en situa-
tion de crise. » 

27 mars St-Etienne  7h

   Aube de Pâques  
Thème : « Chercher la vie et non la mort. » 
Suite à l’Aube de Pâques : 7h45 déjeuner, 
8h45, marche en direction du Pasquart  
et dès 9h30 découverte des fresques.

27 mars Pasquart 10 h 

 Dimanche de Pâques  
Culte 4d avec la participation des groupes, 
sainte cène. Thème : « Si nous sommes en 
vie, nous avons des en-vies ! »

3 avril Pasquart 10h  Culte avec sainte cène

3 avril Centre hospitalier 10h  Culte bilingue avec sainte cène

10 avril St-Etienne 10h  Culte avec sainte cène

17 avril St-Paul 10h  Culte avec sainte cène

17 avril Centre hospitalier 10h  Culte bilingue avec sainte cène

4

Ag
en

d
a

Lundi 7 mars, 14h15,  
rendez-vous à la Clinique  
des Tilleuls, bus 6, pour  
notre première promenade 
spirituelle de l’année.  
La marche (entre 1 et 4 km) 
sera adaptée à la personne  
la moins rapide ! 

Mardi 15 mars, 14h30,  
maison Calvin, route de 
Mâche 154, rencontre avec 
notre nouvelle pasteure Yrsa 
Thordardottir sur le thème  
de Pâques, collation.
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Notre tête est ronde pour permettre à la pensée  
de changer de direction  Francis Picabia

Latitude

Hum’attitude
Chère Routine,

Nous nous connaissons depuis longtemps, 
toi et moi. Je t’ai rencontrée pour la  
première fois à la crèche et, depuis lors, 
nous nous côtoyons chaque jour.  
Tu m’aides à mener une vie réglée.
 
Tu me joues pourtant aussi des tours : 
à cause de toi, je deviens rigide, je me 
laisse prendre par mon train-train, mon 
attention au monde alentour s’émousse. 
Je ne vois plus les petits détails de mon 
quotidien, je stagne dans mon évolution 
personnelle.
J’ai donc décidé de prendre un peu  
de distance avec toi.  
Dès à présent, je veux m’efforcer de vivre 
ma vie quotidienne les yeux grands  
ouverts. Ne plus toujours faire les mêmes 
choses ; cultiver ma curiosité.  
Je dois quitter mes zones de confort pour 
accueillir des idées nouvelles, laisser 
émerger d’autres formes de conscience.
 
Pour donner une nouvelle orientation  
à mon existence, redécouvrir mon  

quotidien et les petites choses de la vie.
Reçois, chère Routine, l’assurance  
que cela va changer !! 

Osez le changement ! Notez ci-dessous 
une routine avec laquelle vous aimeriez 
rompre et la manière dont vous pensez 
vous y prendre :

Extrait de « Lettres d’amour à la Vie »

Calendrier de Carême 2016

Au nom de toute l’équipe,  
nous vous souhaitons une belle montée  
vers Pâques.

Eurêka !


